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Le Royaume de la Divine Volonté sera le Royaume de la Reine du Ciel.  
Ses désirs sont ardents et ses prières incessantes. 

  

Je me sentais tout immergée dans le divin Vouloir.  
Il me semblait que le Ciel et la terre prient  pour que vienne son Royaume sur la terre  
afin que la Volonté de tous soit Une et qu' Elle règne sur la terre comme au Ciel.  

 
La Reine du Ciel s'unit à cette prière par des soupirs ardents,  
- avec les anges, les saints,  avec toute la Création et  
- avec la Divine Volonté Elle-même qu'elle possède,  
pour que le Fiat descende dans les cœurs pour y former sa Vie.  

Je pensais cela lorsque mon aimable Jésus,  
- dans un profond soupir d'Amour et  le Cœur battant si fort qu'Il pourrait éclater, me dit: 

« Fille de mon Vouloir, écoute-Moi.  
Je suis presque submergé par mon Amour. Je ne peux plus le contenir 
A n'importe quel prix, même s'il me fallait bouleverser le Ciel et la terre,  
Je veux que ma Volonté vienne régner sur la terre.  
 

Ma céleste Maman s'est unie à Moi sans jamais cesser de me répéter:  
Mon Fils,  
- fais-le bientôt, ne tarde plus,  
- utilise tes stratagèmes d'Amour,  
- agis en Dieu puissant que Tu es,  
fais que ton Vouloir investisse le monde entier. 
Avec son Pouvoir et sa Majesté, uni à un Amour auquel personne ne peut résister,  
- prenne possession du monde et règne sur la terre comme au Ciel.  

Elle me dit cela avec des soupirs ardents, un cœur brûlant et  
- avec les stratagèmes de l'amour d'une Mère auquel Je ne peux pas résister. 
 
Elle ajoute:  « Mon Fils, Fils de mon Cœur, Tu m'as fait Reine et Mère. 
Mais mon peuple et mes enfants, où sont-ils?  
Si j'étais capable de tristesse, je serais la plus malheureuse des Reines et des Mères. 
Parce que je possède mon Royaume sans avoir mon peuple  
- qui vit avec la même Volonté que sa Reine. 
 
Si je n'ai pas mes enfants, à qui puis-je confier le grand héritage de leur Mère, et  
où trouverai-je la joie, le bonheur de ma Maternité?    

Par conséquent, fais que le divin Fiat règne. Et ta Maman sera alors heureuse. 
Elle aura son peuple et ses enfants qui vivront avec elle, 
-avec la même Volonté que leur Mère. » 

Crois-tu que Je puisse rester indifférent à ce discours de ma Mère  
-qu'elle fait résonner continuellement à mes oreilles et  
-qui doucement investit mon Cœur  
comme des flèches et des blessures d'Amour continuelles ?  
 
Je ne peux pas et Je ne le veux pas. D'autant plus qu'elle ne m'a jamais rien refusé et que 
Je n'aurais pas la force de lui résister. Mon divin Cœur me presse de la satisfaire. 
Unis-toi à Nous et prie pour que ma Volonté soit connue et vienne régner sur la terre. 
 


